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Samedi au dojo se déroulait un stage pour valides et 
non valides. Qui au final a surtout été une rencontre 
entre passionnés. 

Une cinquantaine de stagiaires participaient à cette rencontre au dojo.©  
PHOTO C. S. 
Samedi dernier se déroulait pour la deuxième année consécutive un stage de judo 
pour les valides et non valides au dojo Guy Claverie. Aux manettes Frédéric 
Scarabello, chargé de mission au Comité de judo pour développer l'handi judo et le 
judo adapté (1). Les trois fédérations françaises (de judo, handi sport et sport adapté) 
sont partenaires dans ces stages trimestriels, à Cenon donc, et plus fréquemment à 
Lormont. 

L'objectif est de faire un travail spécialisé avec les non valides et surtout de 
favoriser leur intégration dans les clubs de judo qui sont encore peu 
nombreux à les accueillir », explique Frédéric Scarabello. 

http://www.sudouest.fr/2015/03/17/un-bel-exemple-du-vivre-ensemble-1861791-2830.php%23article-comments
http://www.sudouest.fr/2015/03/17/un-bel-exemple-du-vivre-ensemble-1861791-2830.php
http://www.sudouest.fr/


Des clubs labellisés 

Handicapé moteur, Jean-Baptiste vit au foyer Autrement. Il ne rate jamais 
ces stages : « j'essaie de pratiquer ce sport régulièrement. Frédéric et 
Pascal Sudre nous entraînent au moins une fois par semaine à la Maison 
des sports ». Dans le public, deux mères attentives, Céline Boufine et 
Dominique Larric. La première est la maman de Thomas, 16 ans, déficient 
visuel, et vice-champion de France handisport depuis janvier dernier. Il 
pratique le judo à Tresses, avec Frédéric Scarabello comme entraîneur. 
Céline Larric, 19 ans, déficiente intellectuelle, s'entraîne à l'Aspom de 
Bordeaux. Elle est championne de France sport adapté depuis juillet dernier. 

Tous deux ont pu trouver un club de judo labellisé sport adapté ou handi 
sport. « Rien n'est facile et surtout pas d'intégrer nos enfants mais nous 
avons dû nous battre pour y arriver » confie Céline Boufine. 

En tout cas le résultat de cette rencontre samedi dernier faisait plaisir à voir, 
car sur les tatamis il n'y avait plus de valides ou de non valides, il y avait 
juste des passionnés de judo et cela se voyait. 

Chantal Sancho 

(1) Le handisport concerne les déficients moteurs, visuels ou auditifs et le 
sport adapté les déficients mentaux. 
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